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OLIVET ■ Un motard renversé
L’accident s’est produit, samedi, vers 7 heures, avenue
du Loiret, à hauteur de la discothèque le Pavillon, à Oli­
vet. Un motard de 42 ans a été percuté par une camion­
nette. Il souffrirait d’une fracture ouverte du fémur.
L’homme a été évacué vers l’hôpital de La Source. ■

AMILLY ■ Interpellés sur un scooter volé
Dans la nuit de vendredi à samedi, à Amilly, les policiers
de la BAC ont arrêté deux jeunes (un mineur et un ma­
jeur) qui se trouvaient sur un scooter, sans éclairage. Le
mineur a outragé les fonctionnaires. Le deux roues avait
été volé quelques jours auparavant à Paucourt. À l’issue
de leur garde à vue, les deux jeunes ont été remis en li­
berté, hier. Ils seront poursuivis pour recel. ■

LA SOURCE ■ Début d’incendie à l’ex­EDF
Les pompiers sont intervenus hier, vers 18 h 15, à Or­
léans La Source, sur le site de l’ancien bâtiment EDF,
pour circonscrire un début d’incendie. Le feu, probable­
ment volontaire dans ces locaux désaffectés et régulière­
ment squattés, a touché des panneaux agglomérés. Il a
été rapidement maîtrisé. Le bâtiment, classé, fait l’objet
d’un vaste projet immobilier qui prévoit la création
d’une cinquantaine d’appartements dans ses murs. ■

SOCIÉTÉ ■ Petite marche citoyenne
Un collectif « Citoyens debout » a entrepris une marche
depuis le 7 juin, au départ de Clermont­Ferrand, avec
arrivée à Paris, le 14 juillet. Sylvain Nisole était le seul
marcheur de Nouan­le­Fuzelier à La Ferté­Saint­Aubin,
vendredi : « Notre initiative
remporte un certain succès
sur les réseaux sociaux.
Nous donnons une infor­
mation alternative et re­
cueillons le ressenti des
gens. La politique ne les in­
téresse plus. Nous sommes
axés sur la démocratie par­
ticipative et l’expression du
citoyen par référendum.
Nous avons essayé de ren­
contrer à plusieurs reprises les membres du mouvement
“Nuit debout” mais ils ont refusé ». Les marcheurs se­
ront, ce dimanche, à Orléans, lundi, à Saint­Lyé, et mar­
di, à Bazoches­les­Gallerandes. ■

SOLIDARITÉ ■ Fay-aux-Loges rassemblé
La municipalité et l’Union des commerçants et artisans
organisent, avec l’aide des associations fayciennes, un
rassemblement après inondation, aujourd’hui, dimanche, au
terrain de la Moinerie. Tous les bénévoles, donateurs et
ceux qui ont apporté leur aide et leur soutien sont conviés à
se retrouver autour d’un casse-croûte à partir de 11 h 30.

DÉBAT ■ Résistances et alternatives
Aujourd’hui, une trentaine d’associations d’obédience
politique et du mouvement alternatif seront à la salle
des fêtes de Semoy pour une journée placée sous le
signe du débat autour de différents thèmes politiques et
sociétaux. Des ateliers sont prévus, à partir de 13 h 30,
abordant les services publics, l’accès aux soins, la
rupture avec le capitalisme, les accords de libre­échange
et le nucléaire en région Centre. L’aspect festif ne sera
pas oublié avec théâtre, détente et jeux pour enfants.
Fin à 18 h 30 avec apéro révolutionnaire en musique. ■

JEUNES RÉPUBLICAINS ■ Caravane d’été
Une caravane, conduite par des militants et des repré­
sentants Jeunes Républicains sillonne la France. Arrêt à
Orléans, aujourd’hui, rue Royale à 14 heures, puis à
Montargis, demain, lundi 4 juillet, place Victor­Hugo, à
midi. Échanges sur les échéances électorales à venir. ■

EN BREF
TREILLES-EN-GÂTINAIS■ Excédée, une automobiliste blesse un adolescent

Elle fonce sur un jeune cycliste

U n garçon de 13 ans
se souviendra sans
doute longtemps de

ce qui lui est arrivé, jeudi,
alors qu’il faisait du vélo
dans une rue de Treilles­
en­Gâtinais, un petit villa­
ge de 300 habitants du
Montargois.

Une habitante l’a délibé­
rément heurté avec sa voi­
ture. Il a été traîné sur
plusieurs mètres. Si ses
jours ne sont pas en dan­
ger, il souffre d’une fractu­
re. Il a une ITT (interrup­
tion temporaire de travail)
supérieure à 21 jours.

L’automobiliste, âgée de
58 ans, était alcoolisée au
moment des faits. Elle a
été placée en garde à vue.
Il semblerait qu’elle ne
supportait pas que le jeu­
ne fasse des roues arrière

et qu’un premier différend
les avait opposés, début
juin.

L’expertise psychologi­
que n’a permis de tirer
aucune conclusion à l’en­
contre de l’agresseuse pré­
sumée. Elle a été placée
en détention provisoire
jusqu’à sa comparution
immédiate, prévue lundi
au tribunal de Montargis.

Elle répondra de violen­
ces, avec trois circonstan­
ces aggravantes : avec
arme (la voiture), sous

l’emprise de l’alcool et sur
un mineur de moins de
15 ans. ■

Alexis Marie
alexis.marie@centrefrance.com

Une femme de 58 ans, al-
coolisée, n’a pas supporté
qu’un cycliste de 13 ans
fasse des roues arrière. Elle
l’a percuté avec sa voiture.
Il souffre d’une fracture.
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LUNDI
POLITIQUE. Première
depuis son arrivée à
Matignon et la victoire
des nationalistes aux
élections régionales,
Manuel Valls (ci-contre) se
déplace en Corse, avec
plusieurs ministres. Au
menu, principalement
l’évolution institutionnelle
de l’Ile, avec l’instauration
prévue en 2018 d’une
collectivité unique remplaçant les départements de
Corse-du-Sud et de Haute-Corse.

MARDI
MOBILISATION. Légèrement modifié, le toujours
contesté projet de loi travail revient à l’Assemblée, sur
fond de 12e journée de mobilisation dans la rue. Ce
deuxième passage pourrait tourner court si le
gouvernement ressort l’arme constitutionnelle 49-3, au
risque de s’exposer à une censure.

ÉDUCATION. L’heure de la délivrance pour près de
700.000 candidats de 14 à 82 ans : trois semaines
après le début des épreuves écrites, les postulants au
baccalauréat sauront s’ils ont décroché le précieux
sésame où s’ils doivent passer par la case rattrapage.
Les résultats définitifs seront connus samedi.

SÉCURITÉ. Des dizaines d’auditions, un déplacement à
Molenbeek, un autre au Bataclan : la commission
d’enquête de l’Assemblée nationale sur les moyens mis
en oeuvre par l’Etat contre la menace terroriste après
les attentats de janvier
puis de novembre 2015
rend ses premières
conclusions.

MERCREDI
CULTURE. Le 70e Festival
d’Avignon démarre avec
40 spectacles, dont de
nombreuses pièces en
résonance avec l’actualité,
de la montée des
populismes aux migrants.
Le Flamand Ivo Van Hove
(ci-contre) fera l’ouverture
avec « Les Damnés ».

JEUDI
JUSTICE. Seront-ils deux
dans le box, accusés du
meurtre de deux petits
garçons à Montigny-lès-
Metz, en 1986 ? La justice
décide si Henri Leclaire,
67 ans, comparaîtra ou
non au côté de Francis
Heaulme, le routard du
crime, au cinquième
procès de cette affaire
vieille de 30 ans.

VENDREDI
JUSTICE. Encore une décision très attendue dans la
bataille juridique qui dure depuis trois ans autour de
Vincent Lambert (ci-dessus), 39 ans, hospitalisé dans un
état végétatif depuis 2008 : la Cour d’appel de Reims
doit se prononcer sur la désignation d’un tuteur. En
première instance, le juge avait choisi son épouse
Rachel. Derrière ce litige, l’arrêt des soins prodigués à
Vincent, auquel est favorable Rachel, ou son maintien
en vie réclamé à toute force par ses parents, des
catholiques traditionalistes.

SAMEDI
MOBILISATION. Les opposants à l’aéroport de Notre-
Dame-des-Landes appellent leurs soutiens à converger
massivement sur le site même du projet contesté pour
leur rassemblement estival annuel, nouvelle étape d’une
lutte de plusieurs décennies et premier test de
mobilisation en cas d’évacuation de la « Zad » par la
force, près de deux semaines après la victoire du « oui »
lors de la consultation voulue par l’exécutif.

DIMANCHE
FOOTBALL. Un mois après
l’ouverture, l’Euro se
choisit un vainqueur lors
de la finale (coup d’envoi
à 21 heures au Stade de
France). Auparavant, les
prétendants devront
franchir le cap des demi-
finales, programmées,
mercredi, à Lyon et,
jeudi,à Marseille.

èè À L’AGENDA CETTE SEMAINE

en 2016. Un parcours fidè­
le, qui, malgré une mésen­
tente certaine avec Fran­
çois Mitterrand, l’avait
mené au poste de Premier
ministre. « Ils ont eu des
positions différentes sur
l’Algérie. Michel Rocard
avait défendu la fin de la
colonisation et l’indépen­
dance de l’Algérie avec
l’Orléanais Michel de la
Fournière. Il est resté des
traces de ce passé. Ils
n’avaient pas la même vi­
sion de la politique. Fran­
çois Mitterrand a gagné en
1981 sur ses 110 proposi­
tions et sur l’union de la
gauche pour gouverner.
Mais, dès 1983, il a fait le
choix de rester dans l’Eu­
rope et il a fait le choix du
réalisme. Il a alors été ins­
piré essentiellement par

Michel Rocard, Jacques
Delors et Pierre Mauroy.
Michel Rocard s’est rallié
mais a apporté un chan­
gement culturel à la gau­
che. Ils étaient complé­
mentaires. Michel Rocard
a toujours dit ce qu’il pen­
sait et a été l’un des prin­
cipaux modernisateurs du
socialisme et de la gauche
en France ».

« Renouveau »
Ce changement culturel,

c’est la social­démocratie.
« Il disait que la régulation
du marché était inévitable,
que ce n’était pas le rôle
de l’État que de faire fonc­
tionner les entreprises.
Avant 1981, il était contre
les national isat ions à
100 % mais préconisait
des leviers dans des sec­
teurs stratégiques. Ce re­
nouveau a, finalement, été
largement partagé ».

Ministre du Plan, « for­
m i d a b l e m i n i s t r e d e
l’Agriculture », il a aussi,
comme Premier ministre,
été l’instigateur de la CSG
qui finance la sécurité so­
ciale (« l’un des impôts les
plus justes »), a créé le
RMI (revenu minimum
d’insertion) et a été à l’ini­
tiative des contrats de
plan. Une carrière fécon­
de. ■

Anne-Marie Coursimault

Michel Rocard, ancien Pre-
mier ministre, est décédé
hier (lire en page 26). L’an-
nonce a été un choc pour
Jean-Pierre Sueur, sénateur
PS du Loiret et Rocardien
depuis leur première ren-
contre, en 1968.

« C’est étrange. C’est
quelqu’un dont on a l’im­
pression qu’ i l n’a pas
vieilli. Il avait ce parler
vrai, ce côté extrêmement
attentif, ouvert. Il était at­
taché aux réformes, inté­
ressé par les débats d’idée,
les voyages, la compré­
hension du monde », con­
fie l’élu. Et d’ajouter : « Il
fait partie de ceux qui font
aimer la politique car il
n’avait pas d’arrogance,
mais le souci de vérité et
de réalisme, tout en res­
tant fidèle à son idéal, et
non à des dogmes ou à
des traditions inamovi­
bles ».

Jean­Pierre Sueur évoque
les anecdotes révélatrices
de l’homme : « Il prenait
des tas de notes, a écrit
une trentaine de livres » ;
« Il détestait le système
médiatique car il disait
qu’on ne peut exposer les
problèmes dans leur réali­
té en 1 mn 30 ».

Michel Rocard a pris sa
carte au Parti socialiste en
1949. Il l’avait renouvelée

À ORLÉANS. Michel Rocard
lors du conseil national du
PSU, en 1974. ARCHIVE

PS■ Jean­Pierre Sueur réagit au décès de l’ancien Premier ministre

« Michel Rocard était attentif et ouvert »

Michel Rocard est venu de nombreuses fois dans le Loiret,
terre rocardienne grâce à ses amitiés avec Michel de la
Fournière, Marcel Reggui ou Augustin Cornu, d’anciens
militants orléanais. Le congrès national du PSU (Parti
socialiste unifié) de 1974 s’est tenu à Orléans et d’autres ont
suivi à La Source, sans parler des meetings, comme en 2008
à Saran, où il avait défendu la candidature de Bertrand
Delanoë au poste de premier secrétaire du PS. Son dernier
passage est lié à une remise de médailles à Beaugency : « Il
avait parlé de l’économie, de l’écologie, de la planète », se
souvient Jean-Pierre Sueur. Michel Rocard était proche de
Claude Bourdin : il avait assisté, en 2011, à la fête des
40 ans de mandat de l’ex-maire balgentien.

■ Nombreuses visites dans le Loiret


